
HOMELIE – LA SAINTE FAMILLE - Mt 2, 13-15.19-23 

La fête de la Sainte Famille de Jésus, Marie et Joseph nous amène à retenir une chose 

importante : Jésus a expérimenté ce qu’est avoir des parents et par conséquent, avoir une 

famille. La famille, quelle belle œuvre de la création ! 

Nous ne pouvons pas nous tromper en imaginant ce que Jésus a pu vivre avec ses parents 

pendant tout le temps passé à Nazareth. En effet, il a dû vivre une enfance ordinaire comme 

tant d’autres enfants de son âge. Ses parents lui ont appris à faire ses premiers pas, à parler, 

à jouer, à prier, à aider Joseph au travail, à fraterniser, etc... Ils ont dû bien s’occuper de lui en 

lui donnant tout ce dont il avait besoin pour qu’il grandisse « en taille et en sagesse ».  

La Sainte Famille n’a pas connu au début de la vie terrestre de Jésus, - et même après -, une 

vie à la manière « d’un long fleuve tranquille » ! Elle s’est confrontée entre autres, dans le 

cours de l’histoire, à la fuite en Egypte pour que Jésus soit sauvé du massacre des enfants 

innocents. A ma gauche, nous avons un beau tableau de Michel Serre qui nous en parle. Prenez 

le temps tout à l’heure de l’admirer ! C’est en tant que « déplacé », certains diraient comme 

« migrant » ou « exilé » que Jésus a commencé sa vie terrestre. 

La Sainte Famille est souvent présentée comme modèle de famille pour nous, même si sa 

composition et sa mission sont uniques. Que pouvons-nous en retenir pour chacun d’entre 

nous aujourd’hui ? Trois choses : 

- La Sainte Famille a mené une vie ordinaire. Nous ne savons pas trop bien en quoi a consisté 

sa vie de manière précise à Nazareth. C’est peut-être pour cette raison que la liturgie nous a 

proposé de nous arrêter sur le texte de Ben Sirac le Sage pour mettre en relief les relations 

essentielles entre parents et enfants. Avoir aussi le texte de Saint Paul aux Colossiens pour 

souligner les relations entre époux et épouses, et parents et enfants n’est pas anodin. C’est 

un beau texte qui donne des pistes concrètes pour un meilleur vivre ensemble en famille, 

même si le mot « soumission » ne passe pas du tout dans le contexte d’aujourd’hui. Mais on 

peut comprendre que la situation sociale de l’homme et de la femme à l’époque n’était pas la 

même comme celle d’aujourd’hui. Paul avait aussi souligné dans le même texte que le mari 

devait aimer sa femme ! 

Là où cela a été possible, rendons grâce pour nos parents, soyons reconnaissants envers eux 

qui nous ont permis d’expérimenter l’amour parental et l’amour familial. Confions aussi au 

Seigneur les échecs et les blessures rencontrées dans nos relations familiales. Gardons 

confiance en espérant que ces blessures seront un jour cicatrisées si elles ne le sont pas déjà. 

-  La Sainte Famille, dans l’accueil du Fils de Dieu en son sein, souligne que toute vie vient de 

Dieu quelle que soit la manière dont la vie a fait son entrée dans une vie de famille. Il nous 

importe de la défendre et de la protéger.  

En même temps, les relations entre parents/enfants ou entre époux ont connu des 

changements au fil des siècles. De ce fait, il y a eu d’autres manières de concevoir la notion de 

la famille en relation avec la culture sociale contemporaine. Cela nous invite donc à un 

discernement pour une compréhension plus ajustée de ce que nous voulons vivre comme 

esprit de famille : « revêtez-vous de tendresse et de compassion, de bonté, d’humilité, de 

douceur et de patience ». 



Ainsi, face à ce qui se vit aujourd’hui en termes de difficultés, de blessures et d’échecs dans 

les familles, ne cessons pas de prier pour que nos familles, par la fréquentation de la Parole 

de Dieu actualisée, croissent davantage en humanité où la sagesse, la fraternité, la paix et 

l’amour mutuel ne sont pas de vains mots.  

- La Sainte Famille, en tenant bon dans l’épreuve, a su vivre une communion d’amour et de 

soutien mutuel. Les familles, particulièrement en difficulté, peuvent se sentir réconfortées et 

encouragées en s’inspirant de la vie des parents de Jésus. Nous n’oublions pas les 

bouleversements qu’ont connu Marie et Joseph avec la naissance de Jésus dans une étable, le 

temps d’exil qu’ils ont dû subir, etc... 

Aujourd’hui, des couples et des familles sont souvent mis à l’épreuve par leur situation socio-
économique précaire due au chômage, à l’incapacité de faire des économies, à la fatigue, aux 
mauvaises conditions de travail quand ils parviennent à travailler, etc...  
Par ailleurs, il nous est rapporté le nombre grandissant de familles et d’individus contraints à 

entrer dans le flux migratoire. Que de familles délogées ou mal-logées ... Nous en savons 

quelque chose, ici, à Marseille... Puissent toutes ces personnes garder courage et trouver sur 

leur route des mains fraternelles et solidaires tendues vers elles pour les aider à sortir de leur 

marasme ou de leur tragédie ! 

 

En définitive, la Sainte Famille souligne le don de l’amour par excellence ! « Par-dessus tout 

cela, ayez l’amour, qui est le lien le plus parfait. » Contemplons les liens qui unissent la Sainte 

Famille et que nous puissions vivre des valeurs qui en découlent ! 

A vous tous, parents, futurs parents et enfants, méditons ensemble cette belle pensée de Saint 

Augustin : « Laisse les racines de l’amour pousser en toi, car de ces racines ne peuvent fleurir 

que de bonnes choses. » Amen. 
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